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Blindes et mecanises

Interview : « Je ne regrette pas une seule journee passee ä l'armee »

Col Olivier Steimer

Commandant du bataillon de chars 17, 1994-1997 ; president du conseil d'administration de la Banque
cantonale vaudoise (BCV)

Quelle etait la structure de l'etat-major pendant Vous citez des endroits, oü avaient lieu les cours
la periode exercee de repetitions

La structure etait vraiment differente d'un EM actuel.
Elle etait constituee d'un of auto, d'un QM, d'un of rep,
d'un of rens et d'un adj bataillon. Mais l'EM n'etait pas
systematiquement reparti en autant de cellules comme
cela est le cas maintenant.

Qu'est ce qui vous a motive ä faire une carriere
militaire

Lors de mon premier jour d'armee ä Thoune, je n'aurai
jamais imagine faire carriere, car cela a commence avec
un drame : celui de me faire couper les cheveux. C'etait
en 1975 et j'avais une chevelure forte differente... A cette
periode, l'armee ne m'interessait pas plus que cela. J'ai
entame mon ecole de recrue comme grenadier de chars.

Apres 3-4 semaines, on m'a fait comprendre que je serai
pointe pour l'avancement. II etait clair pour moi que, ne
souhaitant pas rester sous-officier, la voie vers une ecole
d'officier etait toute tracee mais je n'ai pas grade par
tradition familiale. Par la suite, j'y ai tout simplement pris
goüt. Les superieurs savaient nous motiver et, finalement,
j'ai fait carriere. L'arme etait tres interessante, variee et
physique. La camaraderie a aussi joue un role important,
les contacts sont restes.

Aviez-vous souvent un effectif insuffisant Des
absences dans lesfonctions importantes

Le nombre d'entrees en service plus faible que les
listes PISA a toujours existe. Mais chaque annee nous
reussissions ä jongier ä l'interieur du bataillon pour avoir
un bon fonctionnement. Lorsque des sections 011 des

compagnies etaient vraiment trop pauvres en effectif,
nous procedions ä des regroupements pour obtenir des
unites completes lors d'exercices de compagnie ou de

bataillon ä Hinterrhein, Biere ou Bure.

On effectuait nos cours ä Hinterrhein, Biere, Bure, mais
aussi ä l'Hongrin, Thoune et Wichlen, qui sont toutes
des places de tirs. Mes grands exercices de mobilite ont
eu lieu dans toute la Suisse. Certains cours de repetition
etaient repartis sur plusieurs places de tirs.

Quelles sont les experiences du commandement
du bataillon introduites dans votre profession
ou votre vie civile

Tout d'abord... je tiens ä dire qu'un bataillon, c'est vraiment
le plus bei echelon ä conduire. Vous avez une vue plus «

strategique » qu'un commandant de compagnie, meme
si vous perdez malheureusement un peu de proximite
avec vos hommes. D'une certaine maniere, le cdt de bat

travaille par projets. II lui appartient de deleguer ä l'etat-
major les differentes täches et de fixer des delais. Le cdt
de cp, lui en regle generale, n'a pas besoin de travailler

par projets.
II existe quelques similitudes entre conduite militaire et

civile : par exemple, la gestion de projet, l'anticipation,
les processus de decisions strategiques, ainsi que le

maintien d'une communication coherente. Ces themes

sont enseignes de maniere basique dans les ecoles de

management. L'avantage de l'armee est la mise en

pratique en grandeur reelle de ces principes. Dans les

ecoles de management, en revanche, l'exercice ne se fait

que dans une petite salle de classe
Ces similitudes revelent un paradoxe interessant: dans le

domaine militaire, vous exercez en permanence la gestion
simulee d'une Situation de crise alors que vous etes en

temps de paix. Dans le monde civil, c'est un peu l'inverse
: vous etes prepare ä une Situation normale, alors qu'on

passe sans arret d'une crise ä Lautre. L'interet particulier
de l'armee, de ce point de vue, reside dans le fait de

pouvoir exercer la gestion d'une crise et, notamment des

ressources ä disposition, tout en restant credibles et en

veillant ä donner du sens ä la mission.
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Queis etaient vos objectifs

Nous en avions toujours entre 3 et 5 pour un cours de
repetition. Iis etaient definis au niveau du bat dans le
cadre de ceux de la brigade. Le cdt de bat avait une tres
grande liberte de manoeuvre.

Quel chars/materiels avez vous regus

Nous disposions du char Leopard 2 et du char de

grenadiers M-113. Pendant mon commandement furent
introduits le nouveau materiel ABC et le nouveau fusil
d'assaut. Cette periode fut une phase de changement
generationnel en termes de materiel.

Le cdt de la brigade blindee l estime que les
combats de chars se feront en zone urbaine.
Qu'en pensez-vous

Contrairement ä ce que beaucoup pensaient, le debut du
XXL siecle est une periode de plus grande incertitude que
la fin du siecle passe. Doit-on imaginer que cela puisse
engendrer des conflits armes en Europe Ce sont des

conjectures, mais si la Situation economique et financiere
continue d'evoluer dans le sens de cette incertitude, on
ne peut pas absolument exclure l'emergence de quelques
tensions. Les conflits armes du XXL' siecle sont vraiment
differents de ceux imagines et exerces ä mon epoque.
L'urbanisation de la Suisse indique clairement que
d eventuels conflits se situeraient dans les localites. Or, ä

l'epoque, les combats de localites etaient relativement peu
exerces au-delä de l'echelon de la section de grenadiers.
La donne est donc fondamentalement changee.

En quoi ceci change-t'il l'engagement du bat

Regardez l'exemple de la Lybie : l'intervention aerienne
devait permettre de faire une grande avancee, mais n'a
pas fourni le resultat escompte. A un moment donne, on
doit occuper le terrain. On doit etre ä pied. Je pense alors
qu'en zone urbaine, le gren prend plus d'importance

Vous etes president du conseil d'administration
de la BCV. En cas de confl.it, comment pouvez-
vous intervenir en tant que banquier Queis
sont les moyens que vous avez ä disposition

Le röle d'une banque, comme toute autre entreprise
privee, n'est pas de faire la guerre. En cas de conflit, eile
se bornerait ä appliquer les Instructions des autorites
föderales competentes.

Queis sont les meilleurs Souvenirs que vous
gardez avec le bataillon Et ceux de votre
carriere militaire

En tant que commandant de bat, je pense bien sür
aux grands exercices combines avec aviation et forces
terrestres, mais un autre excellent souvenir concerne
les liens d'amitie qui se creent. C'est ainsi que j'ai fait la
connaissance de personnalites comme Thierry Grosjean
et Claude Nicati du Conseil d'Etat de Neuchätel ainsi que
Frangois Longchamp du Conseil d'Etat de Geneve. Mais le
contact avec toutes les couches sociales reste aussi grave
dans ma memoire, car le Service militaire est un moment
unique oü nous sommes tous sur un pied d'egalite. Je ne

regrette pas une seule journee passee ä l'armee.
Le 70 oe anniversaire de la conföderation est aussi un
formidable souvenir. Entre Bure, Lucerne et le Grütli,
nous avions accompli en 1991 un periple memorable et je
me souviens avec emotion du discours que j'ai donne sur
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Preparation au debut des exercices.

Engagement du char de depannage.

Engagement de la citerne, afin de ravitailler les chars dans le terrain.

Rassemblement ä la fin d'un exercice, critigue puis nouveau depart...

la legendaire Prairie devant mes troupes et pas mal de...
touristes. Maintenant encore, les hommes de l'epoque en

gardent un souvenir exceptionnel.
Zillis evoque un autre bon moment. C'est une petite
commune dans les Grisons, tres connue pour son eglise.
Des touristes du monde entier viennent la voir. Or c'etait
la premiere fois qu'une troupe romande venait dans ce

village. Des responsables de Berne m'avaient ecrit en
mentionnant qu'ils hesitaient ä mettre des romands dans

ce village, de peur d'avoir des problemes culturels Nous
avons donc porte une attention particuliere ä nos relations
publiques. C'est ainsi que mon chef cuisine, pensant au «

bien-etre » de la population locale, a offert, chaque jour ä

n heures, l'apero aux villageois. Resultat: Zillis ne voulait
plus que des troupes romandes En termes d'image de

marque, la reussite fut totale.
De maniere plus generale, la possibilite d'avoir pu
decouvrir tous les coins de la Suisse et d'avoir pu mieux
connaitre sa population fut une experience des plus
enrichissantes.

Que souhaitez- vous aux soldats et aux cadres du
Bat chars 17?

Je leur souhaite avant tout d'obtenir les moyens
necessaires ä l'accomplissement de leur mission, ainsi

qu'un engagement judicieux.

O.S.

Propos recueillis par l'of spec Eddy Fazan.

Le sgt de Mestral, cp gren chars 17/4.


	Interview : "Je ne regrette pas une seule journée passée à l'armée"

